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INTRODUCTION

Nicolas Herman, en religion Laurent de la Résurrection (1614-1691), est un frère convers carme qui a développé une pratique de la présence de Dieu qui l’a conduit jusqu’à la plus haute sainteté.

Né à Hériménil, un village de Lorraine, il a eu à 18 ans une grâce de conversion, en regardant « un jour en hiver un arbre dépouillé de ses feuilles et considérant que, quelque temps après, ces feuilles paraîtraient de nouveau, puis des fleurs et des fruits, il reçut une haute vue de la providence et de la puissance de Dieu ».

Après une brève période militaire et un essai raté de vie solitaire, il monte à Paris et s’engage comme laquais. A 26 ans, il entre comme frère convers (non destiné à la prêtrise) au couvent des Carmes déchaux de la rue de Vaugirard (siège actuel de l’Institut catholique) et reçoit le nom de Laurent de la Résurrection. Les dix premières années de sa vie religieuse sont très dures : il traverse des « nuits » purificatrices qui le font beaucoup souffrir, mais il s’abandonne entièrement à la volonté de Dieu Pendant quinze ans, il est le cuisinier de la communauté, avant d’en devenir le savetier (cordonnier).

Il pratique l’exercice de la présence de Dieu avec une telle intensité qu’elle devient continuelle. Malgré sa simplicité, sa vie mystique rayonne au-delà des murs de son couvent. Il donne des conseils à des religieuses, prêtres et laïcs. Il rencontre Fénelon et surtout l’abbé Joseph de Beaufort ; ce grand vicaire du cardinal de Noailles, archevêque de Paris, se lie d’amitié avec lui et, après la mort du religieux survenue à l’âge de 77 ans, publie aussitôt deux livres qui contiennent les écrits de Frère Laurent (seize lettres et des maximes) et des témoignages des entretiens qu’il a pu avoir avec lui pendant vingt-cinq ans.

La publication de ces livres survient en pleine querelle du quiétisme entre Bossuet et Fénelon. Ce dernier cite le Frère Laurent à l’appui de ses thèses. Et la condamnation de Fénelon par Rome retombe indirectement sur Laurent, qui tombe dans l’oubli en France jusqu’au milieu du vingtième siècle. Elle explique aussi l’absence de tout procès de canonisation. Cependant, par contrecoup, il est rapidement traduit en allemand puis anglais et adopté par les courants spirituels (piétistes) protestants hollandais, allemands, anglais (anglicans) puis américains, grâce surtout à John Wesley, fondateur du méthodisme. Depuis, « Brother Lawrence » est sans cesse réédité. Il est aujourd’hui disponible dans près d’une vingtaine de langues. Et l’ordre du Carmel le vénère aujourd’hui comme l’un de ses maîtres spirituels.

Cette édition complète reprend fidèlement le texte directement à partir des éditions originales des deux livres publiés par l’abbé de Beaufort en 1692 et 1694. Nous n’avons corrigé que l’orthographe : moi au lieu de moy, paraît au lieu de paroit… La ponctuation, qui peut parfois étonner, a été respectée dans la mesure du possible.

Denis Sureau 




ÉCRITS DE LAURENT DE LA RÉSURRECTION






LETTRES

 

PREMIÈRE LETTRE À LA RÉVÉRENDE MÈRE N…

MA RÉVÉRENDE MÈRE,

Je me suis servi de l’occasion, de N… pour vous faire part de sentiments d’un de nos religieux sur les effets admirables, et les secours continuels qu’il reçoit de la présence de Dieu : profitons-en l’un et l’autre.

Vous saurez que son principal soin depuis plus de quarante ans qu’il est en religion, a été d’être toujours avec Dieu, et de ne rien faire, de ne rien dire, et de ne rien penser qui lui puisse déplaire, sans aucune autre vue que celle de son pur amour, et parce qu’il en mérite infiniment davantage.

Il est à présent si habitué à cette divine présence, qu’il en reçoit des secours continuels en toute sorte d’occasions : il y a environ trente ans que son âme jouit des joies intérieures si continuelles, et quelquefois si grandes, que pour les modérer et les empêcher de paraître au-dehors, il est contraint de faire à l’extérieur des puérilités qui sentent plus la folie que la dévotion.

Si quelquefois il est un peu trop absent de cette divine présence, Dieu se fait sentir aussitôt dans son âme pour le rappeler, ce qui lui arrive souvent lorsqu’il est plus engagé dans les occupations extérieures, il répond avec une exacte fidélité à ces attraits intérieurs, ou par une élévation de son cœur vers Dieu, ou par un regard doux et amoureux, ou par quelques paroles que l’amour forme en ces rencontres, par exemple mon Dieu, me voici tout à vous ; Seigneur faites-moi selon votre cœur : et pour lors il lui semble y comme en effet il sent que ce Dieu d’amour se contentant de ce peu de paroles, se rendort et se repose au fond et centre de son âme : l’expérience de ces choses le rend si certain, que Dieu est toujours en ce fond de son âme, qu’il n’en peut former aucun doute, quoiqu’il fasse, et qu’il lui arrive.

Jugez de là, Ma Révérende Mère, quel est le contentement et la satisfaction dont il jouit, sentant en lui continuellement un si grand trésor, il n’est plus dans l’inquiétude de le trouver, il n’est plus en peine de le chercher, il lui est entièrement découvert, et libre d’y prendre ce qu’il lui plaît.

Il se plaint souvent de notre aveuglement, et il s’écrie sans cesse que nous sommes dignes de compassion de nous contenter de si peu ; Dieu, dit-il, a des trésors infinis à nous donner, et une petite dévotion sensible, qui passe en un moment, nous satisfait ; que nous sommes aveugles, puisque par là nous lions les mains à Dieu, et nous arrêtons l’abondance de ses grâces ; mais lorsqu’il trouve une âme pénétrée d’une foi vive, il lui verse des grâces en abondance. C’est un torrent arrêté par force contre son cours ordinaire, qui ayant trouvé une issue, se répand avec impétuosité et avec abondance.

Oui souvent nous l’arrêtons ce torrent par le peu d’estime que nous en faisons. Ne l’arrêtons plus, Ma chère Mère, rentrons en nous-mêmes, rompons cette digue, faisons jour à la grâce, réparons le temps perdu, il nous en reste peut-être peu à vivre, la mort nous suit de près, donnons-nous en de garde, on ne meurt qu’une fois.

Encore une fois rentrons en nous-mêmes, le temps presse, il n’y a plus de remise, chacun y est pour soi, je crois que vous avez pris vos mesures si justes, que vous ne serez pas surprise, je vous en loue car c’est notre affaire : il faut cependant toujours travailler, puisqu’en la vie de l’esprit ne pas avancer est reculer, mais ceux qui ont le vent du Saint-Esprit voguent même en dormant, si la nacelle de notre âme est encore battue des vents ou de la tempête, éveillons le Seigneur qui y repose, il calmera bientôt la mer.

J’ai pris la liberté, Ma très chère Mère, de vous faire part de ces bons sentiments, pour les confronter avec les vôtres, ils serviront à les rallumer et à les embraser, si par malheur (ce que Dieu ne veuille, car ce




DEUXIÈME LETTRE
À LA RÉVÉRENDE MÈRE N…

MA RÉVÉRENDE ET TRÈS HONORÉE MÈRE,







LETTRE III
À LA MÊME

MA RÉVÉRENDE ET TRÈS HONORÉE MÈRE,









LETTRE IV
À MADAME N.

MADAME,





LETTRE V
AU RÉVÉREND PÈRE N…

MON RÉVÉREND PÈRE,




















LETTRE VI
À LA RÉVÉRENDE MÈRE N…

MA RÉVÉRENDE ET TRÈS-HONORÉE MÈRE,





LETTRE VII
À MADAME N…

MADAME,







LETTRE VIII
À LA RÉVÉRENDE MÈRE, N…

MA R. ET TRÈS-HONORÉE MÈRE,








LETTRE IX
À LA MÊME









LETTRE X
À MADAME N…

MADAME,






LETTRE XI
À LA RÉVÉRENDE MÈRE N…

MA R. ET TRÈS-HONORÉE MÈRE,












LETTRE XII
À LA RÉVÉRENDE MÈRE N…

MA RÉVÉRENDE MÈRE,






LETTRE XIII
À LA RÉVÉRENDE MÈRE N…

MA BONNE MÈRE,









LETTRE XIV À LA MÊME.

MA BONNE MÈRE,







LETTRE XV
À LA MÊME.
À MA TRÈS-CHÈRE MÈRE N…

MA TRÈS-CHÈRE MÈRE,





LETTRE XVI
À LA MÊME.

MA BONNE MÈRE,
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